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  CHAPITRE PREMIER


  

    — Salut, Beauté.


    Ce sont les premiers mots qui sortent de sa bouche – qui, au passage, est terriblement sexy. Dommage que ses paroles et la façon dont ses yeux me reluquent des pieds à la tête me fassent bouillir… de rage. Adossé à sa limousine, Mason Murphy porte des lunettes de soleil d’aviateur, ses cheveux sont châtain foncé avec des reflets roux, et son sourire en coin fait sans doute fondre les culottes de ses fans. Heureusement pour moi, je suis désormais habituée à être entourée de mecs canon.


    Je lui tends la main, et il m’étudie en remontant ses lunettes sur sa tête, révélant de magnifiques yeux verts.


    — Quoi, tu m’embrasses pas?


    Je le dévisage en fronçant les sourcils et en croisant les bras.


    — Tu es sérieux? C’est ça, ton plan drague?


    Il enlève ses lunettes et mordille une branche en me matant de nouveau des pieds à la tête.


    — Cette fougue! J’aime les nanas coriaces.


    Je cligne plusieurs fois des yeux pour m’assurer que je ne rêve pas. Peut-être le somnifère que j’ai pris avant de décoller fait-il encore effet. Je suis toujours sur les nerfs quand je prends l’avion, mais ce n’est rien à côté de ce que je ressens maintenant.


    Il écarquille les yeux et sourit jusqu’aux oreilles. Il a vraiment un très beau visage, des pommettes hautes, un petit creux dans le menton, des yeux étincelants et diaboliques. Il fait un pas vers moi, passe un bras autour de mon cou et m’embrasse sur la tempe, pendant que je me retiens de ne pas lui en coller une.


    — Tu vas enlever ton bras et reculer. Tu as oublié tes bonnes manières ou quoi?


    Mason ancre fermement ses pieds dans le sol et approche son visage comme pour me confier un secret.


    — Je sais ce que tu fais et ça me va parfaitement. J’en suis ravi, même. On va beaucoup s’amuser, toi et moi.


    Je pose ma main entre ses pectoraux et le pousse pour éloigner son visage du mien. Reprenons à zéro.


    — Écoutez, Monsieur Murphy…


    — Monsieur Murphy? Hmmm, ça me plaît.


    J’inspire lentement et je serre la mâchoire. Ce type est insupportable.


    — Ce que j’essayais de dire avant que vous ne m’interrompiez, c’est que vous faites erreur à mon sujet. Je suis une escort, ce qui signifie que je dois vous accompagner à divers événements publics et que je vous tiendrai compagnie de manière amicale.


    Il se rapproche de nouveau, saisit mes hanches et les plaque contre les siennes.


    — J’ai hâte qu’on soit amicaux, susurre-t-il en frottant son bassin contre le mien, me faisant sentir son érection grandissante.


    Je soupire et le repousse en décidant de lâcher l’affaire.


    — Contente-toi de prendre mes sacs.


    C’est alors qu’il siffle son chauffeur, comme un chien, et je grimace en enlevant ses mains de mes hanches.


    — T’en fais pas, Bébé, tu t’habitueras tôt ou tard, dit Mason.


    Je lève les yeux au ciel et j’ouvre moi-même la portière pour me faufiler à l’intérieur. Il me suit et, une fois installé en face de moi, frappe dans ses mains.


    — Tu veux un petit remontant? J’écarquille les yeux.


    — Il n’est même pas midi!


    — Il est midi quelque part dans le monde, lance-t-il en me faisant un clin d’œil.


    Il ouvre le minibar et en sort une bouteille de champagne en se léchant les lèvres. Mon corps réagit instantanément, je ressens des fourmillements entre les jambes. Je secoue la tête et croise les cuisses. Ce type est un enfoiré, mais je ne peux pas nier que c’est un très bel enfoiré. Mason Murphy doit mesurer un mètre quatre-vingts et quelques, et son corps mérite toutes les unes de magazines qu’il a déjà faites. Les muscles de ses biceps sont délicieusement gonflés sous sa chemise et ses quadriceps grossissent quand il coince la bouteille entre ses cuisses pour faire sauter le bouchon.


    — Maintenant, ma douce, mettons une ou deux choses au clair, annonce-t-il.


    J’écarquille les yeux en haussant sévèrement les sourcils. Il me tend une coupe de champagne et, même s’il n’est que dix heures du matin, je décide de la prendre en espérant qu’elle me détende un peu.


    — Tu es ici pour être ma petite amie. Donc, si nous voulons que mes fans, mes sponsors potentiels et les médias y croient, toi et moi allons devoir être très amicaux, et vite. Et à te regarder…


    Il se lèche de nouveau les lèvres en promenant ses yeux de mes bottes jusqu’à mes seins. Quel porc!


    — … je vais adorer.


    Ce mec ne va pas être facile. Il est arrogant, sexy, hyper-agaçant, cochon, bougrement sexy et immature. J’ai oublié quelque chose? Ah oui, il est terriblement sexy.
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